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supöriorite pourrait exister, la prudence conseille de ne pas Texa-
görer et, d'autre part, de ne pas trop ignorer les avantages de Tarme
d'un adversaire possible.

L'essentiel est que le soldat, pourvu d'une arme semblable, ap-
prenne ä la connaitre ä fond, qu'il sache en tirer le parti le plus
complet et qu'il ait en eile la confiance la plus absolue.

Societe vaudoise des armes speciales.

Reunion a St-Maurice

Le 30 mai dernier, tandis que la Societe cantonale des officiers se
rennissait ä Bex, la Societe vaudoise des armes speciales se dirigeait
sur St-Maurice, oü Tappelait une ötude cles fortifications et de la
mise en etat de defense du defile.

A 12 h. 15, les membres de la Societe, au nombre d'une quaran-
taine environ, quittaient la gare de St-Maurice pour escalader le beau
plateau de Veyrossaz. La course, sans etre longue, est süffisante pour
aiguiser Pappetit, aussi chacun, en arrivant, fait-il honneur au döjeüner

champetre servi sur la nappe verte d'un verger. Parmi les
convives, se trouvent entr'autres M. le Conseiller föderal Frey, chef du
Departement militaire föderal, M. le colonel Lochmann, chef d'arme
du genie, M. le colonel de Cocatrix, et plusieurs camarades valaisans,
clont Taccueil cordial touche vivement leurs hötes reconnaissants.

L'ordre du jour porte une Conference par M. le colonel Lochmann,
chef d'arme du gönie, et par M. le lieutenant-colonel du gönie Pfund,
sur la döfense de la position de St-Maurice, et reconnaissance de
cette position.

L'idee ötait heureuse d'une Conference sur les lieux mömes qui en
faisaient le sujet.1 Interessante et instruetive, l'ötude du terrain fut
suivie avec une attention soulenue. Parcouru clans tous les sens
sous la direction intelligente de M. le lieutenant-colonel du gönie
Pfund, le plateau de Veyrossaz se herissa bientöt pour les auditeurs,
de batteries, de redoutes, de tourelles, clevenant une position formidable,

clef de celle de St-Maurice, qu'elle domine de toutes parts. A
mesure que les deux Conferenciers developpaient leur sujet, leur
accent de conviction, Joint ä l'autorite que donne une science reconnue,

penetrait Tauditoire du sentiment dela necessite pourla defense
du pays, de travaux de fortifications bien compris, rendant plus
puissanie encore cette position que la nature elle-meme s'est dejä
plu ä fortifier.

1 Nous en donnons un resnmö dans notre compte-rendu de la fete des
officiers ä Bex.
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Toute Taprös-midi fut consacree ä ce travail de reconnaissance ;

reconnaissante fatigante, mais dont Tinteret fit totalement oublier
la fatigue ; aussi, lorsqu'ä l'hötel Grisogono, si appröcie des touristes,
le diner, vers les 7 heures, reunit les officiers, la discussion, com-
mencöe ä Veyrossaz, continua ä defrayer toutes le? conversations.

Cependant, comme approchait l'heure des toasts, de courts silen-
ces commencerent ä couper l'öclat des voix, des coups d'oeil furtifs
glissaient d'un bout ä l'autre de la table : un mystere etait dans Tair.
L'attention fut donc instantanee, lorsque M. le colonel-divisionnaire
Ceresole, president de la Societe vaudoise des armes speciales se

leva, et prit la parole en ces termes :

Messieurs les officiers,
« II y a aujourd'hui cinquante ans, le 30 mai 1841, le 3e regiment

suisse au service du roi des Deux-Siciles se reunissait, en grande
tenue rouge, sur la place d'armes de Capoue. Le colonel faisait battre

un ban et presentnit ä son corps un tout jeune homme, que le roi
venait de nommer sous-lieutenant porte-drapeau.

C'etait Joseph de Cocatrix, qui est encore au milieu de nous ce
soir, toujours alerte et vigoureux, malgre ses 68 ans, toujours plein
de zele pour le service de son pays.

Les amis du colonel de Cocatrix n'ont pas voulu que le cinquante-
naire de son premier grade passat sans laisser des traces dans sa
famille, et c'est en leur nom que je lui offre aujourd'hui un tömoi-
gnage de cordiale affection.

Je le fais d'abord au nom de ses freres d'armes de Naples, de
Catane et de Messine, de MM. les colonels Henri Wieland, Aymon
de Gingins, et Paul Grand. Je le fais ensuite au nom d'un grand
nombre d'officiers valaisans, genevois et vaudois qui ont servi et qui
servent encore avec lui dans Tarmee suisse, et qui tous garderont
tant qu'il vivra, au colonel Joseph de Cocatrix. le plus sincere
attachement. Dans la longue carriere militaire qu'il a si honorablement
parcourue et qui, nous T esperons bien, se prolongera pendant de
nombreuses annees encore, il s'est toujours montre fidele ä son
devoir, ferme et bienveillant, digne fröre de cet Eugene de Cocatrix,
mort ä Messine en 1883, comme colonel au service d'Italie, et de ce
Leon de Cocatrix, tue en 4847 ä la bataille de Novare, comme sous-
lieutenant dans un des rögiments de la Savoie.

Mon cher colonel,
Veuillez accepter pour vos enfants cette piece d'argenterie qui

porte les armes de votre famille de soldats
Puisse-t-elle rappeler longtemps encore ä vous-möme, et rappeler

aussi ä vos descendants, combien vos camarades ont eu pour vous de

respect et d'amitiö. »

En terminant ces simples paroles, l'orateur, emu comme son audi-
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toire, remet un plateau d'argent ä M. le colonel de Cocatrix, auquel
il serre la main d'une ötreinte chaleureuse.

Ayant peine ä contenir son emotion, M. le colonel de Cocatrix
röpond par quelques mots remplis de coeur et de reconnaissance. II
raconte son entree au service et la scene du serment au drapeau, ce
drapeau qu'il a toujours devant les yeux, qui porlait d'un cöte les
couleurs föderales, de l'autre les armoiries des cantons. II insiste sur
ce fait que quoique au service etanger, il gardait toujours presente
l'image de la patrie, ä laquelle il a ete heureux de pouvoir consacrer
toute son activite une fois rentre au pays. II termine en remerciant
ses camarades de leur temoignage d'affection qui rend si beau pour
lui ce jour du cinquantenaire de sa nomination comme officier.

Cette touchante ceremonie laisse une impression profonde dans les

coeurs ; et plus d'un jeune officier, tout en dissimulant la lärme qui
tremble au coin de sa paupiere, eprouve comme un vague regret de

ces temps passes, oü le service militaire des rögiments suisses se

presentait avec son aureole de bravoure et de gloire.'

Circulaires et pieces officielles.

Message du Conseil fedöral ä VAssemblöe federale concernant
l'organisation de l'administration et de la defense des fortifications
du Gothard.

Monsieur le prösident et messieurs,
Les ouvrages de fortification au St-Gothard sont en partie termi-

i Apropos du 50e anniversaire de la nomination de M. le colonel Joseph
de Cocatrix comme officier, on nous communique sur sa famille les
renseignements suivants qui interesseront sans doute les lecteurs de la Revue

militaire:
Son pere, M. Francois-Xavier de Cocatrix, ötait colonel cantonal et

commandant de l'arrondissement du Bas-Valais. II eut 8 enfants, dont 7

fils.
L'aine, Eugene, a fait au service du Piemont les campagnes d'Italie en

1848, 1849, 1859 et la campagne de Crimee. II est mort a Messine en 1863
comme colonel commandant le 19e regiment de ligne de l'arm4e italienne.
II etait Chevalier de Tordre militaire de Savoie, Chevalier des Saints Maurice

et Lazare et chevalier de la Lögion d'honneur.
Le deuxieme. Joseph, entre au service de Naples en 1841, Ta quitte on

1859 comme capitaine et est encore colonel d'infanterie en Suisse.
Le troisifeme, Xavier, apres avoir servi comme mödecin militaire en

Suisse, est mort en 1875.
Le quatrieme, Leon, a etö tue k la bataille. de Novarre en 1812, comme

sous-lieutenant au 2" regiment de Savoie.
Le cinquieme, Oscar, a ete capitaine k Naples et ä son retour en Suisse

major du bataillon valaisan n° 40; il vit encore.
Le sixieme, Arne, lei' sous-lieutenant ä Naples, blesse devant Gaete, est

mort en 1890.
Le septieme, Henri, a etö sous-lieutenant ä Naples et plus tard capitaine

a l'etat-major judiciaire suisse; il vit encore.
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